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IL est une évidence connue de 
tous : si elle contribue à l'es-
sor économique d'un pays, 

l’électricité est un produit qui 
favorise également le développe-
ment social et humain. L'on peut 
donc imaginer le désarroi des 
ménages qui n'en disposent pas, 
ou leur ressenti lorsque celle-ci 
est de mauvaise qualité.
Les habitants de la zone d'An-
gondjé-Ntôm, dans la commune 
d'Akanda, en savent quelque 
chose. En effet, leur quotidien 
contraste avec le développement 
en terme d'immobilier de cette 
partie de ladite commune située 
au nord de Libreville.
Au-delà du mauvais état de cer-
taines voies de communication 
qui déteint sur la belle image 
de cette agglomération aux bâ-
tisses modernes, la vie courante 
des habitants d'Angondjé-Ntôm 
n'est pas du tout aisée. La raison 
? "Des centaines de ménages ici 
manquent d'électricité depuis des 
années. Le développement ob-
servé dans la commune d'Akan-
da n'est que la face visible de 
l'iceberg", résume Jean-Jacques 
Moutsinga, Gabonais installé 
depuis huit ans dans le quartier.
"Il n'y a presque pas de différence 
entre celui qui vit ici et ceux qui 
sont installés dans certaines villes 
de l'intérieur du pays. L'électrici-

té est un luxe pour de nombreux 
ménages", renchérit Noël-Céles-
tin Obame Ndong, lui aussi habi-
tant de cette partie d'Angondjé.
Une visite ef fectuée i l  y  a 
quelques jours sur les lieux a 
permis de confirmer quelque 
peu la véracité des propos de 
nos interlocuteurs. Elle nous a 
aussi amené à constater que les 
installations anarchiques com-
mencent à gagner du terrain à 
Ntôm, contribuant à enlaidir 
petit à petit la cité. Et ce n'est pas 
tout, l'alimentation en électrici-
té s'en trouve de très mauvaise 
qualité, la baisse de tension étant 
permanente.
En cause ? "Pour la plupart des 
cas, cela est dû à l'inadaptation 
des équipements électriques 
utilisés et, surtout, de l'éloigne-
ment des ménages avec la zone 
d'alimentation. Les familles qui 
ont le courant possèdent des 
compteurs électriques situés à au 
moins cinq kilomètres. Ce qui est 
mon cas", explique Jean-Jérôme 
Nze Ekang.
Ce dernier entrevoit cependant 
l'espoir d'un lendemain meilleur. 
Cela, depuis la pétition lancée il 
y a quelques mois par la popu-
lation d'Angondjé-Ntôm et qui 

a fait réagir, po-
sitivement, la 
Société d'éner-
gie et d'eau du 
Gabon (SEEG). 
C ette  entre-
prise a engagé 
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réseau haute tension.
Les travaux en cours doivent 
permettre de faciliter l'accès des 
ménages à l'énergie électrique 
moderne. Des poteaux en béton 
armé ont déjà été installés, ainsi 
que deux transformateurs de 400 
Kva et 630 Kva. Ces postes sont 
suffisants pour alimenter plus 
de mille ménages. Le câblage est 
aussi en voie de finition, selon 
Ernest Obame, chef d'équipe de 
la société adjudicataire.
La SEEG explique que "ces tra-
vaux entrent dans le cadre de son 
plan d’urgence 2020 qui englobe 

un total de 83 projets dont 50 
en électricité". Non sans indi-
quer que "les premières mises 
en service des nouvelles unités 
de production sont effectives 
depuis le mois de juillet dernier".
L'entreprise aurait consacré une 
enveloppe d'environ 1,5 milliard 
de francs pour la réalisation des 
six projets majeurs de ce plan 

d’urgence dans le domaine de 
l'électricité. Un plan qui prévoit 
la construction de onze nou-
veaux postes de transformation 
électrique dans le "Grand Libre-
ville" pour alimenter en électri-
cité, en quantité et en qualité, les 
populations de cette agglomé-
ration urbaine. Il prévoit éga-
lement la construction de près 

de 50 Km de lignes électriques 
haute tension (HT) et basse ten-
sion (BT), afin d'amener l’électri-
cité auprès des usagers. L'objectif 
est d’améliorer qualitativement 
et quantitativement l’alimenta-
tion électrique de 4 000 clients 
et quasiment autant de nouveaux 
branchements dans les quartiers 
du "Grand Libreville".

Énergie électrique : si loin, si près 
des habitants d'Angondjé-Ntôm
LA plupart des ménages 
de cette partie de la com-
mune d'Akanda manquent 
d'électricité depuis des 
années. Celles qui en 
jouissent, au prix de gros 
investissements person-
nels, doivent conjuguer 
avec la baisse constante 
de tension. Mais la popu-
lation entrevoit le bout du 
tunnel, grâce aux travaux 
d'extension des réseaux 
haute tension et basse 
tension confiés à La Ga-
bonaise d'Énergie par la 
SEEG, vraisemblable-
ment après une pétition 
lancée par les résidents.

Les travaux en 
cours doivent 
permettre de 

faciliter l'accès 
des ménages 

à l'énergie 
électrique 
moderne.

Guy-Romuald MABICKA
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LA saison des pluies ap-
proche à grands pas et le 
stress commence à gagner 

les habitants d'Angondjé-Ntôm. 
La raison: le mauvais état des 
routes de cette partie d'Akanda, 
laquelle fait partie du "Grand 
Libreville" qui englobe aussi les 
communes d'Akanda, Owendo, 
Ntoum, Ndzomoe et la capitale 
gabonaise.
La situation est d'autant plus 
inquiétante que les fines pluies 
enregistrées depuis quelques 
jours donnent déjà un aperçu de 
ce qui attend les riverains: sla-
lomer à travers les flaques d'eau. 
Lors des averses, des jeunes gens 
sont obligés de s'organiser en 
petits groupes pour alléger la 
souffrance des habitants, en 
traitant les zones de stagnation 
de la flotte."Si les petites pluies 

de ces derniers jours inondent 
déjà nos rues, il faut craindre 
le pire lorsque les pluies seront 
plus fortes", redoute Moussa, un 
commerçant du coin.
Non sans espérer une interven-
tion de la municipalité d'Akan-
da, voire du très sollicité minis-

tère des Travaux publics, afin 
de lancer, le mieux possible, 
des travaux qui permettraient 
d'améliorer la circulation dans 
le quartier. Car, la route est en-
core un véritable casse-tête pour 
ceux ayant choisi de s'installer à 
Angondjé-Ntôm.

La route, l'autre casse-tête
G.R.M
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Un jeune riverain tente ici de traiter un bourbier par des moyens 
tout à fait sommaires.
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Un des postes transformateurs déjà installés pour fournir l’électricité
 aux ménages d’Angondjé-Ntôm.
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